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APRÈS LE DISCOURS 
DE M. ROOSEVELT 

Comment le président d e s Etats-Unis 
peut-il prétendre être 

le défenseur de la « liberté d e s mers » ? 

CHRONIQUE RÉGIONALE 
Il sera délivré en juin 

250 grammes de beurre 
par ration... 

Lies consommateur» «ont avise» qu'il» 
doivent remettre leur» bons de com­
mande d» 175 grammes de beurra au 
mol» de Juin a leur* détaillant» haol 

La distribution de sucre 
pour les confitures 

est reportée an 15 juin 

LILLE 
ROUBAIX 

SAMEDI 31 MAI 

Ituela poaaeaseui» de u cata « F » i ment qu'une di.trtbution exception-
avant le 31 mal. dernier délai. Lee | " * 5 l d , ' u . n . *,"°_ _d*._» ,i? ,.* ,*r. Personne 

Uac Tache, débitée dans un («rage 
Par un récent avl» paru dans ir i is 

pre.se. U a été porté à la connais- ' * * aauie P»r »• police 
•anee dea bénéfldairea du rationne et le garagiste arrêté 

_ Monter oommlaaalra de police 

co'n»mma<iur""on"m«îlu""à , l ' 'oe^l»™;t '»'««"» a-ter du ' s ' ju ln^conw était avisé' par téléphone. Jeudi ver, 
m I date risquent de ae voir privé» de leur. ' rem>» d « «<=«" • H » de U car* 10 n.. qu'on débitait une vsche dan* rua Voltaire 
- i ration» da beurre pour le mol» de Juin I « légume» «eu et denréea dlverxe* » un garage. M. rue de Batubonne 

Un dès arguments Invoq ,és par, La loi a été transmise à la Mal- g ^ ^ ^ ' t e u r T T ^ b o n . ' . o u . . m p ^ u e . 1 * c t ^ a T r l a t i o T S ^ e t ^ g a r S i e n s " < ? T * £ ? % £ * $ 
M. Roosevelt. dans aon récent dis- son-Blanche poux y être signée par enveloppe, cachetée*. Chaque envelop , Portée au 15 juin. Hollin, attaché, à la brigade du con­

court, pour Justifier sa politique > président. " * <•*"*• contenir îoo bon. 

Aujourd'hui : aainta Pétronlllé 
main. Pentecôte 

Calise d'épargne : ouverte de • h 

• aix mille franc* grec* au damlar gala 
qui rut donné, rappalooa-la, la 1" 

a*.imâJ 
i mai îatl, daaa 

é, rappasaaa-la, 1 
la aaue du café a Pan-

1 Devant le succès obtenu par ces pré-
cèdent» gala», le comité projette de 

Goutte de lait: distribution d» 11 h donner une grande matinée da gala 
12 heures. i à l'Hippodrome avec, au programme. 
Pharmaciens de servie» d» nuit: MM l'opéra-comique « Les Pécheur, de 

Mollet. «1. ma de Lille at Dtalalre. sa. I perlas ». Interprété par dea artlater 
digne» da l'oeuvre de Biset. 

Cette représentation de gala en rue 
de laquelle le travail de préparation 
bat aon plaln. aura Heu à la an de 

d'aide à l'Angleterre se rapporte a 

le nom 
l'adresse du détaillant ainsi que ae 

la nécessité de maintenir la liberté Huit mille aviateurs britanniques 

des mers. Toat être instruit» aux Etats-Unis i° gramme» et le ticket de s gramme 
de la carte de ravitaillement 

ae rendit Immédia LA CARTE 

Washington. 30 mal. — M. St im- • , matières graasea » valable du M 

tement sur le* lieux 

(AUX m a r c h a n d s d e VOlai l leS ^ l ^ l ^ o l s e T o e V •rnorc*s!ux1'dfi Vous n'ignorez pas que la disert-

n»équence. ! . . sept U e k e t . ^ ^ m a r o h a n < l ï d e y o U W M ^ „.\%^r£utt^S?ÏZm£.*utim du tabac « /ait au compte... 

yij partement du Nord (ramaaaeurs. groa-'ceaux dan» un quartier da vache. Sut feuilles.. 

Les commaades de charbon 

sftstes et détailla sont Invite» 

sont des « nécessités son. ministre de la guerre a d é - i » u M J u l n suront double valeur poui " d r t ? w r * u * ??.7°y'- " • boulevarci autres quartier! 
i . . *>•». I T . I , . , i, ministre oc la «urne , s ne nremlèr. dlstrl- <•» Montcbello à Lille, en vue de I'éta-1 Interrogé, le 
les Etats-Unis, l - t - U - u r t qu'à partir du 7 Juin on com- b u t W aéra faîta avec le. quatre ollssement de leur carte profeaalon. ! Paul Parent, d 

demande : extrait 

table »e trouvaient encore deuxi si bien que le débit qui commence 
quartiers entiers M v e n t e a i h. 30. l'a «ouuent termi-

locat.lre du garage 
demeurant ISS, rue du 

Moltnel. déclara que la veille des au­

ne 
Ht : 

S E C T E U R N - 1 au Feyer d'éduca­
tion ouvrière, rue Jules-Guesde : 

Le 1 Juin. — Rue» Pierre-de-Rou-
née à 8 heures, quand ce n est p o * , ^ , , 27 * 255 et 52 è 27*. Lalande 
plus rot. Antolng. Maasèna. Mons. Kléber, Da-

L* liberté des mers et la liberté 

du commerce sont des 

vitales » pour 

^ o u s ' n ' y contredisons pas M a i s 1 " ' " " ™ à , r t e l l 8 e r " V ™ 1 " ? p r o ' I c ^ a m ^ e » v ™ ™ " V t " " à"*"'.u'paten" 
nous n y contredisons pas. Mais ^ . j n ^ q u l a poux b u t d e donner ' w «rammes j t n d e e o m m „ „ . u n rtIevé d u cHfBrr venu» le trouver pour faire répare: pas être servi.. | La I Juin. - Bu. Hoche, plaça Car- « " ^ . v a m a n t . squsre dea Aoaclaa 

noua aemanaons a M. Koosevelt . u n e instruction militaire aux Etats- m a i e IPC x i i -botc | d'affaire» (exclusivement volaille») du leur auto. Dan» le véhicula ae trou-i on nous a annonce, récemment. Inot. rue. d'Orehies. Molière, alléede» 11€Tuli* * u police la disparition de 
» Quel e s t le Pays le plus opposé. I T n l . * „,.•» m m . «„!„.». armerte- ••••"«•»» ICS llt/RCl» i , r septembre 1938 au 1er septembre j valent trois quartier, da viande qu'ils b l t o r D i q u - u n - y a v a t t pas de Villa», rues du Pile. Tortue. Bon- a Lucien, âgé de 1* ans m-

«n ce moment, à la liberté ta ̂  t " . X ^ ^ 'Je 10 et de 5 gr. de margarine i?.î9. .i°-LnJ:e„u.?.e ,!»2a*î " - ^ h - * T S - ï r M . ^ r " J Ï S î = . „„ e.r«« a* t*bal !»-*• «-?—• « ? « - * _ _ icT. ««..u i. domicu, 

fermés 1* samedi 
«•root autel fermé» 
(Pentecôte). 

M " Detreamaox, qni tomba iar 

«>• rtJcbaad à g a i , est «sorte à 

rUfMtaL 

Noua avons dit que, mercredi der­
nier, vers T b. îs. M— Daarrumaux. 
domiciliée 41. ru» Turgot, fut pria* 
d'un ébloulaaamcnt, et tomba sur 
son réchaud à gaa, qu'elle venait 
d'allumer Sa chemise de nuit prit 
feu. et W' Deareumaux fut griève­
ment brûlée aur tout la corpe. 

Elle fut tranaporté* a l'hôpital ou 
on lui donna tous las soins qui s'im-
poaalcnt. 

Bêlas '• elle n» put survivre à m» 
brûlure* et succomba oe matin ven­
dredi, ver» 4 h. 

Où toat partis ce* deaz enfants ? 

Mme 

nant à l'aviation anglaise 
mers? , C e s t 1 Angleterre, qui l j t i e o o l e ï d a v U t l o n . tont m l u . 

é.Tiet la prétention d'arrêter tout , . i r m . „ „ . , .„*,«. „ ,„ , „ » w . i i . . i. „ * u n l a n n u , e s 

»,.«/• . r , t ~ ra-umn. ». 1.. . — 7 t a l r e s 1u« Civiles, sont appelées à Sont annule» paa conte*, puremen-
tranc entre l Europe et les terri- j'orcupej. d e l'instruction des avla- et aimpiement. îea cinq ticket* de îr 
toire» d au delà des mers. Le b l o c u s . „ , „ .„„ ,„ ,_ ïrammea et le; 
r^r: M , . leurs anglais. . m M a m « r . . 
britannique s'exerce aussi bien a ™™ * m*x«» 
, , rationnement nn Vil 
1 encontre des pays non belligérants — 

comme la France, que de ses enne­

mis. l'Allemagne et l'Italie. 

Et quel est le pays le plus opopsé 

après l'Angleterre a la liberté des 

mers ? Ce sont les Etats-Unis qui. 
n'étant en guerre avec qui que ce 

soit. Interdisent pourtant toute 

navigation vers les ports de cer­

taines nations, et saisissent, au mé- as, Matsnoka a eu hier 

pris de tout droit les navires étran- d'important, entretien. 
gers mouilles dans les eaux territo­
riales américaines. ' Toklo. 29 mai. — L'ambassadeur 

La . liberté des mers » tant van- d'Allemagne a eu un long entretien 

te* par M Roœevelt est donc a sens , v e c M Matsuoka. ministre des af-

unlque : elle apparaît comme un , a l r e s étrangères du Japon, qui a 

monopole revendiqué et impose au r e < 

reste du monde par les deux puis-

avec adresse pour la réponse. 

Celui-
Rasoir. Lannes. d'S>ta:ng Tj"' ",Juittë~ le domicile paternel mer-

L* 5 Juin. — Rue* Damplerre. Mar-, rf. " _ l g n 30 ï t depul» lor» on 

Les recherches 
îinènc'."dî'u<feu5iilfe~5f de la Croix-Rouge allemande 

-t-on le droit «ttjourd'nui o f a u D e M i t M ( H | l n , Beaurepalre 

Kellermann. Vaiencienna*. quai dv 

JAPON 

sances navales anglo-saxonnes. 

La « Correspondance diplomatique 

et politique » 

déaonce les «dangers imaginaires» 

évoqués par M. Roosevelt 

Berlin. 29 mal. — La » Corres­

pondance diplomatique et politi­

que > écrit au1 sujet du discours 

du président des Etats-Unis : 

N O L VELLES «jr^wrg 
i ^ i I I k^afMsmJaPiF l a tt retraite victorieuse 
•JtJ MtfWsmJM: de rarmee britannique 

Le 29 mai, 
le corps expéditionnaire 

anglais abandonnait 
ses positions 

MM. Aie.,. z . m 0 r . T S l . du Nord de la France 
Axana, anciens présidents de la 

République espagnole, sont con­

damnés par le tribunal politique 

de Madrid 

ensuite l'ambassadeur d'An­

gleterre. Cette seconde entrevue a 

duré une heure 

En échange. Il» lui promirent une 
forte commlaelon. sans toutefois lu: -Wais 
indiquer le prix de cette vland?. de s'en féliciter. Kellermann. Vaiencienna*. quai *uj *"!_'D'autre "part, Mm* Léon* Delval-

II avait accepté le marché et com- Beaucoup de fumeurs, sinon tous, iSartel. i t u domiciliée BO. rue da Tourcoing 
mandé pou- 1- débit un garçon bou : cous diront que non. ' Le t Juin. — Ruea Julea-Queeda 207 B T l l t rnvové en oourae. Jeudi **m 1T h. 
cher nommé Louia Perrot. domicilu E n effet Us cartes de ravitaille- a 42S et ISS à 288 V.-Delannoy. Ba- i m o a ju, Kléber S an» Il n'en est paa 
11. rue de Plandre ' „ . , o n t 'nt instituées, en principe. ! bylone. PTankiin. 8t-Amand «ncore revenu... Ajoutons qu'on l'au-

A leur arrivée, les policiers avalent m \ ° / ( / b , , , , Vn^rtnctpe - pour1 Le 1 Juin. - Rue» M*rl*-Bul»tne. ~ t n M r „ po„ t Morel. a* dirigeant 
. .porehendé un trol»l*me Individu qu — Ie di> bien, en ^ ™ ' P * * " " , , Oopernlc. Bèaumur. Leuae. Paul-Bert.; „ r . Touroonlg 

lemande nou» relevons le» nom» cl- ' transportait dan» une vallae de 1» et tter tout * t ' K K * 9 ' e l J e J ™ r " T ' ° Caaimlr-Pérler. Ou sot. Lafayett*. L» „<,!;<,, e nquét* aur ce* deux dl»-
dessous : viande p-orenint du garage. Ce der denrées aussi êquitablemenl que pos- ^ech^j Baase. condé , paritlon*. 

32 Paul Lefebvre. Français, né à Ro- nier e*t un nommé Jesn-Baptlate Le sible. Le » Juin. — Rues St-Rédempteur _ ^ _ ^ - ^ ^ 
sendael. le 5 Janvier 1808. domicilié à m.tr». 25 rue de» Stations. 1 Dans ce eau. pourquoi une carte Bourdaloue. Pénelon. place Paldberbe. 11 . • • _ _ _ J t 
Lille. 45. rue Saint-Oabrlel ! La vlsnde. dnn poids total d» m d e t a b a c n e serait-elle pas créée, elle rue Loul.-Duptre. bd de oolmar. rue» Une tapisserie prend feu, 

» et mise à la dispo- • - • , Newton. Monge. Leverner , _ , J . I anaOT 
é de répartition d e ; . a u ™ _, 1. , . ( ~ , A~,nit ttre ré-' L* 1* Juin. — Rue» de» Poaaé». Char- " " * " * •?_ . l w — , 

vl-nd-a | Même si la ration devait être ré > Progrès. Nabuchodonoaor et! Jeudi, v.r. 1S h. 30. If— Alhèrt 
Quant, a Parent. 11 * été mis S le ! Suite, du moins tous les consomma- . n^aurewsert , Durnex. J28. rue de Lannoy. était 

-n-r-wltion du procureur de la Képu- teuri seraient-ili servis. i^ u j U ( n _ p.U M Thlers. Saint-1occupée à repasser du linge. Pour falr» 
""que 1 T o u t l r m0nde n'a pas le lotstr, en Q U e n t |n . Salnt-Bleuthére. Sainte- chautfer ae* fers, elle activa «on poêle. 

e//ef de faire la queue a 7 n. 30 du Thérèse 2 à 2 t«r. bd de Belfort. rues a tel point qu'il enflamma une p 
Vol d'un portefeuille matin, et les femmes de prisonniers Henr^Lef, bvre et P'^^e-Trouèe, |« 

. . - * ...» itrfnrfiirynnant rfji**ir*r d> SECTa-UK N" 4. à 1 ancien ne ecol*? p __ . 
Mme Emilie Camart. marchande de ~~ 1 a i ? t m n v m ^ . ™ .„.•,/*>-, _ communale, j-nrle des ruei du Bois errent facilement ce commencement 

quatre aaiaons. habitant 18. rue Saint- t«*r« réclnmattons trop justifiées — 
Elol, installe aon éventaire chaque mo^n* qu? le* autres. 

l'angle de la rue Racine. Elle Alors, cette carte... qu'en pensez-

— baladeuse, you-s T 
t/BotTnLErx. 

La vianrff 
Le 21 mal 1940. U a été évacué aur * | , o s * é t é 

\ Dunkerque. Signalement : portait une ••Mon du comité de répartition de; | 
• casquette de marine grise et était 
i possession d'une 
; peinte en brun, 
valise bleu foncé 

39) Georges-Charles Caulier. Fran­
çais, né à Roubaix. le 2 Juin 1906. do­
micilié à Hem. 58. rue du Baa-Voisi-
nage Mobilise en août 1939 au 12e ré­
giment régional. 3e compagnie, 
officiers de détails, citadelle. LUI 

A été gravement blessé le 28 mal Jour 
à Wlnnezeele. prés de S'eenvoor i avait laissé, hier, 
(Nord). La Jambe droite a été arrachée son portefeuille contenant 4.500 francs 
par un éclat d'obus. Il parait qu'il a et divers papiers. Au moment de ren-
été recueilli par *A«B soldats de la dre de la monnaie à un client, elle 
Croix-Rouge anglaise. s'aperçut que aon portefeuille avait 

Toute personne qui serait à même de été dérobé, 
donner dea renseignements relatifs à -+ 
ces disparus, est priée de s'adresser à à T / \ r à r \ 
la Croix-Rouge allemande, 19. avenue I N C 3 R D 

sans avoir combattu 
Du Journal de la radiodiffusion 

française : 
Madrid, 29 mai — Le tribunal -„ 

polit;que a condamne M. Al al* » m a » : a u l r e anniversaire dou-
Zamora. ancien président de la Re- '°ureux ! 

II. Roosevelt • inauguré une nou- publique espagnole, à 50 rnlll ons Dans la soirée du 28. l'arni .<; belge 
velle phase de 1 assistance illimitée de pesetas d amende so.t la t.ital-te qui, pendant deux jours, a vaine-
et dénuée de scrupules à 1 Ar.gle- de ses b.ens et à l'interdi:t;oi du ment demande les secours des trou-
terre. Il s'e*t basé sur l'affirmation «eiour en Espagne II a demanda pçS anglaises, a dû capitule.' devant 
gratuite que l'Allemagne cherche * aussi au gouvernement que la nat.o- te r e l u s c a t e g o n q u e d e i o r d QC^ 

Le> Britanniques depuis 

de la Tolaon-d'Or. a Bruxelles. 

» 
L'exploitation des théâtres 

et salles de spectacles 
En vertu d'une ordonnance de 

l'Oberfeldkommandantur 070. du 13 
mal 1941. parue le 23 mal : 

L'exploitation des théâtres, salles 
de variété» et de spectacles n'eat auto­
risée qu'avec l'aasen'lment de l'Ober-
fe dkommandantur 670 ; 

xploltation de cafés-concert 
cherche a aussi au gouvernement que la natio- , - , ratêaorinue de lnrrl Ocrt- d a n * l M q u " ! " ° n t exécutés occaslon-

domlner le monde Sans doute nal.té espagnole lui fût retirée. t™ B r i 3 i n a e « L l , ° rfl,,'- tellement des représentations comme 
• lmaarine-t-.l donner à ses affirma- M Manuel Azana. ancen orésident L e " Britanniques depuis deux indiqué au J 1. à l'exception de pro-
tonrrelat ive* à une prétendue me- de la République espagnole, a été Jours, ont commencé a embarquer grammes purement musicaux, n 
nace dirigée contre l'hémisphère frappé d une amende de 100 militons sur les plages et. depuis le 26 mai 

occidental un poids tout particulier de pesetas et notincat on en a êt< 
«n convoquant pour les entendre un '«ite à ses hériter» présomptifs 
grand nombre de représentants des M Ramon. leader de 1 extrême-

républiques de l'Amérique latine 
leur silence, dans l'esprit du prési­
dent, devant être considéré comrm 
tin acquiescement à ses propos Ma:' 

déclarations pré» dent.elles 

gaueh?. a été condamné à 
ans d'interdiction de séiour 

Enfin M Salvador Castel 
maire de Barcelone sous le 

leur plan d'évacuation, préparé de­

puis longtemps, a été mis en appli­

cation. 

La veille, le général Gort. i. qui 

l'on exposait que notre première 

armée, complètement découverte 

Jean-Pie 

*rx i a été oandamnè au bannis- our ses flancs et n'ayant pu repas-

pouvant être iobjet d un débat par- sèment perpétuel. * la confiscation ser la Lys. ne pourrait réembar-

lementaire. nonobstant '.es principes 
déœocratiques dont elles se récla­
ment, ce silenoe des délégués sud-
«œèricame doit être considéré bien 
plus comme une marque de cour­
toisie que comme un signe d'appro­
bation. 

M. Rooaevelt n'Ignore pas ses con­
tradictions. Mais il croit pouvoir les 
minimiser en agitant le spectre de-
dangers Imaginaires Ne voulant pas 

totale de ses biens et à la perte 
tous ses droiu politiques et civils. 

*torlsée qu'avec l'assentiment de» 
Kreikommandanturen et. pour la ville 
de Lille et son arrondissement, de la 
Feldkommandantur de Lille. 

Les entreprise» dans le genre 
celles qui sont Indiquées au | 1. ^ _ 
sont déjà ouvertes avant l'entrée en T " 
vigueur de la dite ordonnance, sont 
tenues d en faire la déclaration par 
écrit è 1* Kommandantur compétente 
dans les quinze Jours, a dater de la 
publication de cette ordonnance. Si la 

ide la upisaerl* de la pièce. Le» pom-
SECTXUR N" 4. à l'ancienne école ' piers furent mandé», et 11» éttignl-

communale, angle de» rue» du Bois errent facilement 
| d « Fabricants : ,d'Incendie. Le* dégâts sont peu 1m-

Le 3 Juin. — Quais d'Anvers, de; portant*. 
iGand. rues Turgot. Mayerbeer. Milton.j _ ^ — 
iRolin. léna. Marengo. Proapérité. Ro»- vrfK atajgojj «TAIT OIJVWTE A 
ainl et Wagram. TOUT VBNANT. — Au cour» d'une 

1 Le 4 Juin. — Bue» de Tourcoing 1 , _ _ „ , , „ poi l oe constat* qu* 1» port* 
à 129 et 2 è 182. Jacquard 1 à 47 et " " " immeuble ettué 7«. rue de B*»u-
2 à S0. Dutlot. de Jeumont. Grétry. m o m e u l l t ouverte, et qu'on pouvait 

. Bayard. Sully, pi du Progrèa. unp entrer comme dana un moulin. Cette 
'•Temaux, rue Columelle, quai d e , m a l 9 0 n maintenant Inhabité», était 
Bordeaux, carr. Hutin précédemment ooeupée par M Gabriel 

Le i Juin. — Boulevard d* Mets et, xelparel. actuellement en son* non 
rue Daubenton occupée' En aon absence, l'un d* ae» 

L* • Juin. — Rues OllvIer-dé-Serrè». i P m x t n t g a et* alerté pour prendre le» 
Baaae-Masure. Recolle t». Vol taire et ! m H u r H indipenaable* à la *ècunt4 du 

T. mobilier. 
"J!". T R U 8 , = d * , n%nàJ*' " - I LE VOL QUOTIDIEN. — Mil* O*0r-

«u^H". Dombas.e. 8t-Laurent. De-, t vanhoorde, employée de eom-
lattre. Ph-Lebon. Oourtral et Drouot £ „ « ™ „ i de Toureolng 

Le 23 mal dernier, naissait la petite Le t Juin. — Rue» de Jemmappe* M trouvait Jeudi a Rotl 
Bernadette Lefebvre. le douzième en- Buffon. P.-Dujardin. Sept-Ponu et de 1 0 n J 0 t t rtle ^.y^j j»^»*. m picy-

Une famille bailleuloite reçoit fant dune belle famille de chez noua, u Vigne | dette devant un Immeuble de 1» pleo* 
on ie JivT*ts de caisse H V i v e . i . . 1» famille Lefebvre-Noyelle. domiel-, Le 10 Juin - B o u l e v a r d de Bras- d u ̂ ^ 0 , , o t l « U e « a u entrée. Quand 
onae livrais at caisse d épargne ^ t ^ d e , . A r c bourg, quai de Nante*. place de la , n e , n «ortlt, peu apré*. I* vélo n'était 

d* cent francs Le Maréchal Pétaln. dont on con- Nation, rue. Lunévllle. Vlllara. Plu- „,„, l à 

naît la Mlllc.tude envers la famille tarque. Sentier. Saint-Louis. Charpen- A P K * ; S L-HEURR. — L* police a 
française, sur qui 11 fond- tant des- tiers et Nouveau-Monde. i dressé un procèa-vertoal à un retar-
pérances. n'a pas voulu laisser passer vt i l Juin. - Rue. Lacroix M à Sn a ^ 1 T r f,^,, Bartholoméua, 43 ans. 
cet heureux événement san« y paru- »t 101 à fin. Collège 55 a 229 et 70 „ Q Oohem. qui circulait en vûie 
clper et il a envoyé ae* félicitations » ig», d* l'Ommelet. «9 * 107 et M à - ^ , . „ . „ „ d u oouvre-feu. n «ara, 

Lefebvre. ainsi qu'un subside 208. Oro»-Saule. ^on8u»;c7j|fml*^_ , . i e n outre, poursuivi pour lvreaa*. 

LE MARÉCHAL PÊTAIN 
envoie tas félicitations 
à unt mère de tamlile 

roubaisienne La sollicitude du maréchal 
Pétain envers les familles • !'•••••••» "• •• "»'""«» "tTf! 
nombreuses éprouvées d« , Q n d o u I l • m • ' n f a n t 

Apres de longs mois de maladie décé­
dait le 23 décembre dernier, à Bal'leul. 
M. Marcel Mmneboi». ouvrier batteur 
à la filature Colsne et Lambert, père 
d'une famil'e de onze enfanta, dont 
rainée est âgée de 17 an». 

Emu par la détresse de cette famille, j Jjy nouveau 
qu; n'avait pour toutes ressources que inutile de 
le maigre salaire de la fille aînée. M. a vivement f i s ; 

de la layette i * 1Z Juin. — Rue. du Port, de la 
Paix. Temeaux. Latine. Banque 

i que oe beau ge«t» Antoine. Poaae-ljx-Chêne» 
les heureux parent» et »4 

MORTE DANS LA SOLITUDE. — 
a "TT Jeudi, ver» 12 h. 30. en a trouvé morte 

à l'école eommu-PUchon. député de Bail- St'asWM "famllie. Ajoutona que le SECTEUR «- e, a V."c"". "T"i"" Pauline Crochon, 81 an». L* déeas re-
avalt été parrain du neu- Maréchal sert de parrain au qu»tor- „ale. angle* de» rue* du Bol» et • e s ' m o n t g l l t à a e u x j m i n environ. 

avait signalé à l'atten- 2 , è m < , .nfant de chaque famille, rakrteant. : A _ _ Da»joNC* PAR SA rEMME. - Mm* 

Marie-Louia* Pachaux, domicilié* 10, cette situa- française 

quer. se retranchait derrière les déclaration e»t f«ite en temps oppor-
instructions de ^on gouvernement, tun. l'autorisation d'exploiter peut être 

Dans le Proche-Orient 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

à la dite ordonnanc 

Le général Blanchard pose au 

chef d etat-major britannique, gé­

néral Thornell. la question suivan­

te : « Quelle que soit la situation 
1 . , M . Veraraltungschef ; celles relat!v.„ 
, de la première armée française sur s , à l a peianommandantur de L lie 

, la Lys. et même si elle résiste, les respectr 

tlon du maréchal Péta 
tion particulièrement lamentab 

Or. ce» Jour»-ct. la courageuse ma­
man. M™» Minnebois. recevait de M. - . , 
A. Maunoury. directeur de» œuvres de six encore vivant» L aîné a actuel 
M. le maréchal Pétaln, la lettre »ul- lement 15 ans 
vante : Le Maréchal Pétaln a voulu mon-

w le Maréchal a appris par M. trer sa «olllcltudeenv.r» une belle 

famille Fabricants : 
Le 3 Juin. — Rue Po*se-»ux-Chênes 

M— Lefebvre-Noyelle «ont i à 47 et 2 à «J. contour Bt-Martln 
S. respectivement de 39 an» et de! rue. du £ * » " * 2 ~ - * ' |

 C " r * * ?. po"« d ^ d ^ t a â T « a ^ c o t -
rent douze,enfants._dont n.ln._du_ Payj^Jflsce^ C h è v r e ^ rue» * t

1 »J^ 1 «'J 1
e m

c ^uTfcl .Téclar . - t - . l le . 
mit rou** *1« coup» et l'aurait J«t*e 

i»t déclarations. p l l c h o n - d * P u t * d u Nord, votre situa- famille. Le» RoubaUlen». sa 
tion actuelle. Il vous félicite de 

urafe, ainsi que votre fille aînée 
ru- voudront paa être tn reat* et 

de rHoapice. Ermitaae. 8t-Plerre, dee ^ * • « m*j\. 

fcjSX Ugn^^nne-Moraau . de. ? » ? % £ » £ S o S a ^ u T S : mTri 

^ r ; U J « . n " - V î i u . ~.nt-Honor*. rue • aeait " ^ . « Juin 1940. une motocy 

et place Notre-Dame, d* la Clef. dette à Vieux-Berquln 

l'Arc. et-EU«nn.. fi « - , P~;«• . *•»•»• u • » » » . ' 
au..l. il. iront apporter leur sldelde-Rçubalx . St-Vinoe-t^-Paul, «J ; 

r w l ' e e désiri marquer »a «ollcltud'e à votre sympathique à ces brave* gens * quiirm*n*on 
"™ K^ii. f . ™ n . m u . nréaenton» no» vive* félicitations., à 13« d< 

Blanchamaul* 1 à 133 et 12 

Krelskommandan-

troupes britanniques se replieront-

L occupât i in accomplie sur des elles ce soir ' » 

î t . " . r e y i à .P r o ?; !" . ' , ' _ .* . . c ° n c , 'F" 0
J

n s côte» très difficiles et qui. d'après Le général Thornell réfléchit quel-

L»« autorisations accordée» selon les 
paragraphes 1 ou 2 pourront être retl-

l"^'- rées à tout moment par la Komman-

neuples qu n'ont aucun intérêt, a A n « l a l s - e t a i e n t b i e n R e n d u e s q u e s secondes et répond : « Oui ». danturen compétente qui le. aura déii-

m V t t ; . « r à d e r rest ions damU.é P « * " « * britannique, constitue M i e u x 

encore : devant 1 deci-
traditlonnelles et a prolonger la " " n ° u v e « u succès pour U marine s l o n d u g é n e r a l prioux de conserver n7;a"rë'aeTautor"sation 
guerre par des machination» dange- italienne, qui réussit à transporter ^ g f0nctlonSi l'état-major britan- | ^ 
reuses Se rendre aux arguments de les hommes coniies a sa protection n l q u e n hésite pas à demander 

belle famille 
» Il fait parvenir à chacun de vos 

onze enfants un livret de caisse d'épar­
gne dé 100 francs. » 

Ce geste du Chef de l'Etat aéra 
grandement apprécié. 

présent 
; cachée au premier étage, dan» un dé-

• — d . ' . '* L y *= M. . „. », ! barra*. «Suant au lapin... 11 y a long-
L* i Juin. — Rua* de 1 Aima et Ar- t t m v t a u - o n n e n p^. , . pm». 

ichlmède M Moriet. oommlaaair. d* polie*, 

Mort pour la France | ^ j •gZimS^SJ: 2TL£\ *??rrr:*TZon^BAM* 
• - - • - . x.i , . . l t * . rvfflnel p- « *̂_i«—w * *-A PAROISSE NOTaE-DAME. — 

me^t « ; V o r t 1 u n V l d t n o l f l œ n c ^ ; « J i C T r b _ Ru*. .ean-Bart. Fui- ^ ^ 1 ? ^ ' V n d a n t ^ g r ^ d S ^ e " 
Jo'èns. le soldat 4ean V.ndeweghe. • * « . O-mg-ette. bd d ^ l l u i r , , „ « ^ ' ^ f ^ ^ k S ^ l ^ : 

o ^ n T u ; ft o r è ^ o 7 u , n ^ P | : £ - Q - ^ - - - « " - — - « • - * " - " - « « 

Le » Ju 

Roosevelt 'signifierait pour eux. à dans les z:nes que les Anglais vou 
la tout, le déclin 

dépendance la plus 

et Malee-
I pour sou. chœurs mixtes et grand 

à 1 âge de 33 ans. I "Y-"»' j„in — Ruea de Tourcoing 1311 orgue de A. Duhamel. — Le* aoll seront 
M Jean Vandeweghe. qui habitait à ,„ „ 1 2 8 à l t î . cadeau. Jacquard chanté* par M— Paul Cordonnier. M. 

171 rue Jeàn-Macé. a été Inhumé au 6 1 à l f t s t l 70 à 178. St-Maunce. de Benjamin Hennebehe et Léon Kénlve. 
_ - — ^ ,AU grand orgue M. Pierre Peers L exé-Fondeur. 

l'Impérialisme des Etats-Un 

M. Roosevelt s'entretient 

avec lord Halifax 

Des détournements de meubles 

à Maubeuge 

Léopold Alexandre. 29 ans employé 
auxiliaire à la mairie, était chargé de 
la récupération des objets mobilier» . . 

leralt pour eux. a dans les zines que les Anglais vou- ^ — . - . -" . 1 provenant de» maisons en partie dé- cimetière communal de Toul (f eur- Toulouse^ Port rrat^ . au t-ur 

^ n r è g a r a dl r , ^ " b r C S P ° U r ^ ^ = r^^T^U L e S P " X ^ ^ , a " n C ' f" P " ' " q T / ' s - a f e ^ ^ é - a b a ^ n n ^ . S J Ï Ï Ï ^ ^ ^ ^ a sa f .ml , . . • ^ ^ r c ^ . " l £ S r £ & [ £ 1 ^ ^ ^ ^ = 
, 2 2 2 £ 2 r t * \ * * _ ™ * . . . . . . . _ . . . . „ . _ corps expéditionnaire britannique. | e t d e s i S S u e S d a n s l e N o r d f « ^ ^ ' » ^ ^ » J V r - T n s î ï ï î î l . è P ^ v e e nos bien sincère, condo- « ^ E T » » - ^ ^ pour n — S 5 ? - " P " " " ^ *~ >*"*" 

Dans cette Journée du 29 mai. au e f \ e P a s . d e - C a l a i s I impressionnant composé de mobilier» lèances. . cription de Juin a été fixée comme AMICALE DU PERSONNEL DE DI-
" ' f î r f_ .Ç" RECTION ET DE MAITRISE DE L'IN-

Conaeil 
les retrai-

obit 

Après le débarquement italien, 

l'anneau forgé autour des forces 
du premier groupe d'armées Pris en flagrant délit et arrêté. le coupon 

anglo - helléniques apparaît i n é - *«' " • " " * ; „. . K , i»«Z„w..,. . -.f'1 Les préfets du Nord et du Pas-de- 11 fut transféré a la maison d'arrêt . « _ • » ' j . „ , „ n r , anx nrisoa- inscrit: le coupon N- 1« représentera DUSTRiE TEXTILE. — L* 
braniablement fermé, et très peu l a «ene d e s c h e f s britanniques est | C m l . u " o n t p r l l l conjointement un ar- d'Aveene». L« Comité de seconrs • n x P"»°" u n e quantité de M ktloa mala ne aéra Q ^m ,ni»tration lnvit. tou» le 
riesTwirs restent aux assi^'és dans manifeste. rété en date du 29 mal 1941 fixant A l'audience du tribunal correction- niera roubaisieni de la ROtOnde o*livré qu'aux consommateurs ne po«- t f J M membre» à assuter a 1 

Washington, 29 mai. — M. Roo- d'espoirs restent aux assièges dans - - - - - - - • a i s e Q . n . a D J c ô m m e sult""le prix llmït* du quintal neï il a été condamné a deux ans de ] " " " " " ~ " ~ " _ j „ „ _ " i 1 8 _ 1 sédant pas d* ,branch*m*nt de g « . j ™ ^ ' ïr;n'1*Ter»»17e"7e 1 
•evelt a reçu lord Halifax, ambas- une Ue qu Us considéraient cornme ^ L a m f f a u t e jrançaise^ qui n a s p ^ ? e 1. farine p a n m a b i e - r e n d u b o u - prison. 8a e»ncubme^pour.uijie_oour ë o u c ^ U BOBTel essor à son | ^jlEjÊm charbon a»t fixé a 41 fr 9 h M » n i-egiâe à a ^ ^ L u T a Lyi pou* 

aadeur de lOrarscle - Breta«ne. Le inexpugnable pris que dani la soirée du 27 mai langerle — y comprla la cotlaatlon de recel, a été condamnée a un an de activité 
T " ™ uc » - " • " « o . c « ^ j . ^ . « p r a , . _ u a _ . e n , 1. dèbarauement les mtentions brit.- iniques d'une 1 fr. so * verser au groupement dé- prison avec »ur»i» et 25 fr. d'amende. „ „ « . _ mr>i« nue fut fonde 
nuancier britannique Keynes assis- ' " * _ . . . . ' __„ „ . . , „„ b „ . . „ a n „ n , n t o t o r f i n « iHi» r»r.irie. parlementai de répartition dea fan- ..."lErL."?.? »*-»t/-.i-iH» sa\ir \iné« QTODO-

Ullen constitue non feulement un évacuation totale, constitue rapide- ^ t
:

e m e n t , 1 

nc/uveau front, mais il a enlevé tou- ment la flottille du Pas-de-Calais, pour le département du Nord : à 

te possibilité d'organiser le ravi- sous le* ordres du contre-amiral i 30Jo
f^,n

1
c
e* ««^^nt^d iT 'pàs^de -c» 1 -

taillement ains: que la retraite des Landrieux. en groupant bateaux de ! tai,°Vr
a ïoo ! r . a compter du 1er juin 

issue qu 11 avait coniere avec îe pre- , ^ , , 0 ^ engagées dans la lutte. , pêche, petits caboteurs, chalutiers et , 1941 

skient sur des questions touchant , ^ KAtiment.s rie mM.rre rie tout* esnèce1 Le prix limite du 

tait à l'entretien. Celui-ci a duré 

deux heures et demie. 

Lord Halifax a déclaré & son 

à 1» production d armements u n e - _ „ „ - é c U „ d , n , „ , m i l l e u i p 3 r . qui vont avoir la rude mission de 
rtcalne et à la situation économique l r m t n t t l r f , d'Ankara qu'après la clo sauver, sous les eoups des bombar-
ajénérale. Le problème de lexten- l ture du débat «ur le budget i« premie. d i e r s t d é s s t u k a s a U e m a n d s . la 
* n des mesures en vue de 1. ^ . « r . f e r ^ u n ^ d ^ ' - ^ . u r u ^ ^ ^ ^ e d r a r m é e a n g l a i s e 

protection des fournitures amen- _ Dr% prieres pour le» soldat, au et une proportion — hélas ! plus 
calnea à l'Angleterre n a paa été front et de» offices propitiatoires se- f , . w _ ^ rarmée française du 
_ _ , . . ront dit» dorénavant dan» le* églises faible — ae 1 armée française au 
e * * m u l e - catholique* et p-oteatante» allemande» Nord. qui. dans les dernières Jour-

Le président Roosevelt aurait fait D-a sermon» souligneront nmportsnc, n é e 5 tragiques de mal 1940, couvre 

u n exposé aur la production de, m
l

u
t

n
, ^ " ,

1 ^ ' *'JT" (
m ," t ' l , , e * u t l o n 8 ° ° m - la retraite de nos anciens alliés 

•ruerre aux Etata-Unis et M. Key-

nea se serait déclaré extrêmement 

satisfait de l'intensification de cette 

production. 

Lord Halifax a conclu en affir­

mant qu'il avait été vivement sur­

p l i s en apprenant que certains mi­

lieux non officieux en Grande-Bre­

tagne avalent été decus par le dis­

cours de M. Roosevelt. 

bâtiments de guerre de toute espèce ."» J?!1* ' i ^ ' " » • . " i t . S Ï " ^ , , ", : d'école» de Taianière* vient d être - ^ 
pain e»t maintenu à 3 franc* pour le u-nsmi. au procureur de la Repub 1 s^*oe 

" • département du Nord. o T T Ave^ne». »ur la «Itu.tlon^rnal-
II est fixé k 3 fanes pour le d»par- n e u r e u * e dan» laquelle »e trouvent le» 

tement du Paa-de-Calala a partir du t r o l a e n f â n U a e l a f a m ine Bouleau-
1er Juin 1941. 1 rjaudehou 

Le prlx-llmlte dw Issues de blé ou. ^ r n l t n u . de* fillette* agê*. re«. 
de céréale» panlflables pure, ou «n mé-| , „ t a , „ g „ s m % n e m a n . 
lange - départ moulin - est fixé k £ d l n ^ , „ n e ^oi-vent 
90 francs le quintal à compter du 1er f.™1 £ " , . e m u . , j*u , mère, ivrognease 

1941. pour les départements du m T é t é r é e , vendant le ravitaillement de 

| les 100 kilo». M r^po, ^ ^tn» d» M. André Choll*. 
chef de matériel de. établissements 

au^caféde" la Rxrtonde. »ur une propo- 1 ( . „ , - - , national Betremieux. mort pour la rranc*. 1* 
«Ition de M Merller. le « Comité de " aecour . n . u • «. . . 2 juin 1940. à Zuydcoot*. (Tram C. 
secoura aux prisonnier* roubaisien. » , et raioe anx m a j i n ^^^ u , l n € Boutemr). 
cet organisme a pu ver*er^ Kraoe a 1 • L # gj^jou,, national em l'objet de ORPHEON « LES INOPTENSIFS ». 
générosité du Publie l«.orx> franc, au, f r è q u , n M , demande* d'alda. èmanan- _ romanche 1" Juin, a 11 h. 38. au 

kilogramme de ^ , ~ ~ T « ^ ^ ' ^ ^ é ' ^ ^ J P ^ ^ ^ X S ^ ^ X S ^ ^ S U S « < c î ^ c ? ^ — 

Une mère indigne laisse 

ses trois enfants sans nonrrirure 

à Taisnières 

trois premier» concert» et j i^^uy^ni bien «cuvent, dans 

_ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ' tri -t dénuement 
L* Secours 

CARNET 
Nord 

Communiqué officiel italien 

La saisie des navires etrangeri 

KOMI . 29 MAI. — Le quartier général àe rarmée communique : 

Des troupes italiennes ont débarqué mercredi dans l'île de Crète, 

où elles collaborent avec les forces allemandes. 

Des escadrilles de bombardiers et d'avions torpille u n Italiens ont 

attaque, a plusieurs reprises, en Méditerranée orientale, des unités 

navales ennemies. Trois croiseurs anglais ont été atteint* par des 

Washington. 30 mal. — Le Sénat torpilles. Un quatrième croiseur a été touché à coups de bombe», 

a «adopté définitivement la lot en En Afrique du Nord, une attaque ennemie a été ripsussiii sans 

vertu de laquelle le gouvernement peine dans la soirée du 27 et une autre au matin du 28. Les avions 

dea Etats-Unis est autorisé à < re- anglais ont lancé quelques bombes sur Benghasi et Dema. Deux appa-

pxvndre » les navires étrangers relis ennemis ont été abattus par 1 es torpilleurs italiens. Un officier 

r*-»!*"-*» dans les ports américains, anglais a été fait prisonnier. 

Le ajouvernement pourra acheter. En Afrique orientale, les troupes Italiennes continuent à résister 

rsajulautloimer ou affréter lesdlte dans le secteur de t.alla-Sidamo. dans la région des lacs et sur la rire 

gauche du fleuve Omo. 

du Pas-de-Calais. 

Avis aux commerçants 
en chaussures 

Certaines difficultés a» «ont présen­
tées en ce qui concerne la classifica­
tion de» chaussures, en catégorie 
usage, fantatale et .pédale. 

Néanmoins, lea commerçants vou 
dront bien noter qu'en accord avec les 
instructions préfectorales et l'CMflce 
central du cuir S Lille, le* chaussure* 

chevre»u couleur sont a claaser 
dan. la catégorie • fantaisie a et 1* 
chevreau noir dans la catégorie 
< usage ». 

•a famille pour boire 
I Quant su père. U travaillé mala ne 
«'occupe paa de ae* enfanta qui cou­
chent sur des i r a bourré* d* feuilles 
sèche» 

IN ECOLIER SE FRACTURE LE 
tonal serait reoonnai* COUDE EN TOMBANT. — En rentrant 

I aant a ceux qui pourraient l'aider S de l'école, mercredi soir, 1* jeun* 
I soulager ce* infortune* On demande André Van Leroerghe. 14 an*, dont les 
I particulièrement dea Ut* et objet* de ; parent* sont domicilié* 1S0, ru* Ed -
literies. Anseele. cour Debouve. 6, a glla*a 

I Prière aux donateur* d* a* faire malencontreusement devant la port* 
•• oonnaltr» au Secours national. 3 bl» de aa maison et s'est fait un* fractur* 

ru* du Château, qui a» chargera de tTec luxation du coude. M. le docteur 
1 l'enlèvement. , Beaugrand vint lui donner lea pr*. 

-^—^—— I miers «oins et le fit admettre ensuit* 

— Monsieur et Madame Joseph On vendra des pommes de terre | à :'hôpital. 

Cappella sont heureux da imoncex | samedi I »«***•<»«* M U T U E L L E D E C R O I X . 

Naissance 

— L* comte Calvl dl Bargeto, mari 
de la nu* alnèa du roi-empereur d'Ita­
lie, officier générai d* liaison auprès 
du commandement allemand «n Afri­
que du Nord, a été décoré par 1* géné­
ral Rommel de la croix d* far d* deu­
xième ri.«an en reconnaissance de* 
opération* effectuée* pour la recon­
quête de la CVTénalque 

PAS-DE-CALAIS 
Recherche par le Parquet de Lille 

an marchand ambulant est arrêté 

i Calait 

La gendarmerie d* Calais a procède 
à rarreatation d'un marchand ambu­
lant. Paul Oondette. 27 ans, qui fai­
sait l'objet d'un mandat d'arrêt, lance 
la 27 février dernier, par M. Lapelre 
jug. d'instruction 4 Lille, pour tenta­
tive d* meurtre et port d'artn* pro­
hibée. 

Lors des fait* pour l«*qu*la 11 était 
r*cn*rché, Oondett* habitait dan* unt 
roulotte, près d* l'Abattoir, a Lille. 

la naissance de leur fille Françoise. 

«Villa Beau Solei l», 

Avenue Sorrento. Pau (B.-P.) 

— Lé* sociétaire* disponible» sont 
Le* groaalat** ont livré des pomm*»i priés d'assister 4 i'obit anniversaire d* 

la mort de M. Jean Chantraln*. qui 
surs lieu 1* lundi 2 Juin, t 10 h . en 
l'églls* du San (Mongy, arrêt du Sartj. 

— On annone* d* Vlehy que quatrr 
officier* d* marine accusé* de déser­
tion a l'étranger ont été condamne* 
a vingt ans de prison. 

Entra l e coucher du toleil 

CE SOIR, à 21 h. 41 
e t s o n lever 

DEMAIN, à 5 h. 54 

L'OBSCURCISSEMENT 
des lumières 

doit être TOTAL 

ttrre aux détaillant» La vent* 
aura Heu aux consommateur» daaa la 
Journée de samedi à raison d'un kilo 

8141 ld par personne inscrit». 
! Ne pourront bénéficier d* eett* ré 
; partition qu» le» personne* Inscrit*» 
I au 30 avril dernier. 

Le» consommateur, remettront le 
! coupon premier* déoad» d'avril. 
| Le kilo de nommes d* t*rr* **ra 
I vendu 2 fr. M. 

Paiement dea chômeurs 

CROIX 
Une exposition da travani 

de couture 

C**t demain samedi qu* «'ouvrira 
à l'externat Baint*-Anne, boulevard 
Zola, l'exposition des travaux d* cou­
ture exécuté* par le* peut*. Biles du 
patronage dirigé par le* B o n n d* 
l'Ouvrier. L* public »*r* admis T » l 1 i 
et lundi, de 14 h. i 11 h. M 1* dl-
manche 1" Juin tout* la Journée. 

45 . lot te exposition sera agrément*» d'un 
24442| comptoir de vente qui permettra aux 

L* paiement des chômeur» aura ll«u 
1» aamedl 11 mal. ru* d* l'Ermitage 
dans l'ordre aulvant : t h. 30. N* 1 
à 7.61S: t h. 35. N- 7 «14 S 13J1»; 
» h. 20. N* 13 «20 S H2S4; 
N" 1«2S5 S 24.541; 10 h. 10. 
à 27.524: 10 h 35. N" 27.325 à la fin. visiteurs d'emporter un aouv 

Les chômeur, sont informé* qu'au- cette manifestation et d>stssourager 
cun paiement n* sera effectué aor*»(»n même temps les flllata»* ainai ajue 

I l'horaire fixé et qu* la* bureaux sont'lé. dévouées raila'-eu***. 

FeuiUetoa du < Journal da Roubaix » du 3 0 mai 1 9 4 1 . W25. 

Y 
r . , rWOWRHANÏE 

Geneviève se penchait ia comme brillant, parlait toujours, 
aur un gouffre. Elle s* aouvenait la rejoignit 
soudain de ce qu'Hubert, mort en 
héros comme un ouvn«mer ou un 
fssxurnasel. disait d* Bruno : « Un 
Le 1 ses «i 11 dont l'intelligence n* de-

' qu'à s'attacher à des choses 
M * On I* taxait d'exsgera-

rldleule. rien n* pouvait falr* 
à des choses pareilles I L'au-

reit-u juge? 

Monique 

Ma chérie, avles-vous le vertige. 
là-bas ? 

•Ils dit. lentement : 
— L* vertige 7 oui, je crois. 
Il y avait beaucoup dé monde 

[an» 4* hall du nouvel établisse­
ment thermal, et l'orchestre atta­
quait une ouverture. Ceux qui ne 
peuvent aller aux aouroes sans 
cannes ni béquilles) s'apprêtaient à 

Oene- passer un moment, agréable, soit 
irusqu*. elle reçu- dan* le hall, soit dana les galeries Eli* était tombée en admiration d«-

7j*21 •esata». *t «éloigna de 1* balus- du premier ou du second étag*, qui ! vant certain pyjama rca*. à eapu-
'-, « MA • « » » I S^mimmnt. h*lem an» l immfnM hall : chnn en. tlSSU dSS Pyrénées. l'SVSlt 

exhibait sous un pre-
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boulev*r 

verre d'eau, sur une chaise longue, 
en regardant les allées et venues 
des uns et des autres : les portiers 
ou les chasseurs, les médecin*, le* 
personne* en traitement, le* tou­
ristes, la Jeunesse étrangère et 
française qui allait à la piscine ou 
bien encore à celles des enfants. 
Ces dernières sont situées sur la ter­
rasse de l'établissement, su milieu 
de» roaes. Leur eau tranaparente re­
flète le ciel. 

Au centre du hall, Sylvain Ri­
vière, affalé dan* un largo fauteuil, 
attendait son épouse et sa belle-
mère Il ét*lt vêtu d'un pyjama 
tabac qu'ornait une ècharpe citron. 
Cette couleur n'était guère favorable 
au teint du jeune homme. Sylvain 
venait de prendre un bain très 
chaud, mala sa carnation tirait vers 
le gris et non vers le rouge. Depuis 
son arrivée à Alx, 11 ae sentait 
rhumatisant et voulait faire la 
cure. Dans n'importe quelle ville 
d'eau, 11 ae fût découvert la maladie 
que l'on y soignait. 

Martine allait à la piscine ou 
prenait des douches. qu'Importe I 

*â»asra* TJn »«illae trop grand 1 formsnt balcon sur l'Immense hall j chon. en tls 
F " * * . ~ 3 ^ « £ flt quelque* pas I d'inspiration antique De grand* acheté at 1 
_ L l i n r — * ~r*do»*j o*lrhumatiamanta , ilalsraMaatTll , êvWWeW» pu B> 

pour traverser le hall, au besoin, 
c'est tout. Cela l'amusait prodigieu­
sement de se promener avec ce pan­
talon laponla qui engloutissait Jus­
qu'à ses pieds mignon*. Sylvain sou­
rit en ls voyant arriver ainsi cos­
tumée, elle ressemblait à uns sorte 
de gnome. 

— Allons, Toto, nous n'allons pas 
rester là toute la matinée. Dépe-
chona-nou* d* rentrer pour redes­
cendre au verre d'eau, à la source 
des Deux-Reines. 

— Mais... Il y en a l d des verres 
d'eau. Et puis nous attendons ta 
mère. D'ailleurs nous sommes très 
bien, oes fauteuils sont confortable» 
et l'orchestre excellent. Je suis con­
tent de me reposer, mol. 

Martin* leva vers 1* plafond de 
verre ses sourcils filiformes qui 
s'amenuisaient chaque Jour et re­
garda Sylvain avec pitié : 

— T u sais que le verbe « se re­
poser » a le don de m'axeepérer. un 
type de ton âge ne se fatigue pas ; 
ou alors tu est un « dégonflé ». 

Sur le visage Jaune de Sylvain. 
que l'écharp* rendait enoore plus 
serin, pas** une expression choquée. 
D'un tle nerveux. 11 tirs sur ledits 
ècharpe. comme 11 l'eût fait d'un 
nesud de cravate trop serré. 

a*»sia M 

qu'un : « Oh I oh t a désapproba­
teur. Puis 11 ajouta : 

— Assieds-toi plutôt un moment. 
Cela non ; le gnome en rose, qui 

gesticulait devant lut. ne voulait pas 
laisser la charmante silhouette en 
pyjama se perdra su fond d'un Im­
mense fauteuil. Martine entendait 
qu'on ls vit en tenue d'établisse­
ment. 

— J* voudrais demander au doc­
teur al l s synchronisation électro­
mécanique et l'actlnothérapie ma 
feraient du bien, continuait Sylvain. 

— Tu es complètement fou I 
Prends plutôt un bain d* lac à 
minuit. Bruno Lautler propose d'y 
aller ce soir. Ce sers merveilleux. 

— Quelle idée I Ah I voilà ta 
mère I 

l i m e Belley arrivait de son allure 
théâtrale. Un pyjama à capuchon 
en effaçait un peu la majesté habi­
tuelle. Un péplum eût mieux ac­
compagné sa prestance antique. Elle 
svslt choisi également un « ensem­
ble > rose, modèle jumesu de celui 
que portait Martine. Elle» faisaient 
ainsi, toutes deux, mère lsplne et 
aon petit en peluche roa*. Jouet* 
pour enfants. Ds sa main aux on-
gkjg ensanglantés, elle rejeta *n 
arrière 1* capuchon rose *t llsss ss* | 

g m »pamfi ls lsp>| 

ainsi à du cuivre mouillé. 
— Que J'ai chaud 1 Que J'ai donc 

chaud I J'ai perdu deux cent soi­
xante-quinze grammes au bain 
mousse. C'est rsvisssnt ce bain, on 
dirait des oeufs à la neige. Vite, 
rentrons. Nous n'avons pas d* temps 
à perdre si nous voulons redescendre 
pour onse heure* et demie. Toto. 
vous êtes vert, mon sml ; vous de­
vriez remonter à pied. L* soleil vous 
ferait du bien. 

Sylvain Rivière se leva de son lit-
fauteuil à legret 

— Je suis en pantounes, mère. 
et puis... 

Mme Belley l'Interrompit : 
— Où sves-vous laissé la voiture t 
— Devant l'ancien établissement. 

— Pour faire croire que nous 
allons en second* clssse T 

— Les sutomoblle* des palaces 
accaparent. 

lia étalent tous les trots sous le 
péristyle orné de géraniums, des 
porteur* emmenaient vers les hôtels 
des * chaises » aux rideaux rouf* 
et blanc, de. pyjama* à capuchon 
remontaient dans les sutomoblle*. 
les ehaaaeur» appalal.nt les chauf­
feurs : * Mirabesu. Régin*. Splen-
dld I ». et lé soleil Illuminait ls 
place de l'Hôtel-as-Vule. as glis­
sait à traasra les srtonta du p a n 

et poudrait d'or l s montagne. 
A chaque tournant, que Sylvain 

prenait en deux fols, la voiture 
s'élevait au-dessus de la vallée moite 
et découvrait mieux le cercle de 

I montagnes. IU furent bientôt devant 
I la villa blanche, la barrière bleue 
était ouvert*, oenevièv* parlemen­
tait sur 1* seuil svec uns paysanne, 
qu* le* enfant* appelaient aime 
Klkl. du nom de son magnifique 
chien Sslnt-Bernsrd. Ironie des ap­
pellations., klkl ne falt-u pas son­
ger à liklkl, tout petit ? Sans douta. 
un Jour. 1* < chiot ». rond comme 
une pelote de laine, svslt-tl été un 
minuscule klkl. Maintenant, le 
splendide Sslnt-Bernsrd ressemblait 
à quelque titan. Josette montait sur 
son dos. 

Chaque fou que Mm* Klkl passait 
devant la maison, svec sa charrette 
à bras qui embaumait la framboise, 
elle s'arrêtait. OsnevMv* achetait 
la* légume* frais, cueillis dans sou 
potager de Chantemerle. Klkl n'était 
pas attelé pour la descente, u * en­
fant» Jouaient avec lui et l'embra»-
salsnt. ri ls* connaissait bien, s t 
eusnd il remontait *n tirant U 
c h a m t t s . lestée d* ses paniers 
pleins, u aboyait comme pour dire 
bonjour à ass aatlts aaala 

atxae JLUu savait os que 

les nusgee nés du Colombier ou du 
Chat, et pourquoi souffle la gis «de 
bis*. 

Noél, impulsif, s'élança vers Mar­
tin» 

— Viens voir Mme Klkl I 
La Jeune femme 1 écarta, Mme 

Belley flt de même. B l é s traversè­
rent en courant ls Jardin triangu­
laire. Sylvain, laissant la voiture 
dans ls chemin, sous la toussas, 
revint vers la maison. 

— Aimee-vous les poires d'Angle­
terre » demanda Oenevièv*. ~ 

B l * relevait, à deux mains t* ta ­
blier qui cachait à demi aa robe 
Monique versait le* petites poires 
vertes dan» cette corbeille impro­
visée. "^ 

— Je les sunsrsis surtout en com­
pote dit Sylvain. Pourrles-voua me 
tas taire faire an compote » 

— c " r * «**» facile. Alors» ma-
dams rat i f i e , e t " 

bues pas de m'ea mettre de coté 
pour demain I 

La paysanne s'éloigna, silhouette 
maigre et solide, «vec .on ample 
Jup* noir*, son chapeau fana *» 
Klkl dans la* Jamba*. En 
Oenevièv* *t les enfants U 
•y lmin «ans le vaeubule avee 

pre.se

